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La LOTTERIE de JUPITER.

LE bon Jup'n voulant gratifier 
La race humaine , fa feryante,

Par Mercure fit publier 
Une ample Lotterie, en tous biens abondante, 
Tout billet étoit noir ; chacun devoit gagner;

Point de sixième a Prendre fur Pefpece. 
Les premiers lots étoient le$ plaisirs, la riche* 

elfe ,
Les honneurs, le droit de regner.
Le gros lot étoit la Sageftè.

Le plus grand nombre, & les moins bien 
traitez ,

De Pefperance au moins dévoient être dottez. 
Quant au prix des billets, c’étoit des facri- 

fices ;
Les Autels étoient les bureaux. 

Jupiterreçut tout, chevres, moutons,genifles* 
Pigeons, jufques à des gâteaux ,

Et moins encore ; car le Dieu favorable , 
Aimant les hommes comme siens,

Ne voulut pas que le plus miferable 
Demeurât exclus de fes biens.
J’oubliois qu’il voulut permettre 
A quelques-uns des Dieux d’y mettre.

Bien tôt la Lotterie eft pleine ; il faut tirer.
Tous les billets font jettez dans une urne/ 

Brouillez & rebrouillcz. Puis, le fils de $4* 
turne,


